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LA  PERSONNE  DE  JÉSUS,  LE  CHRIST 

 

 

 

 

 

 

1.   AMORCE 

 

Par de nombreuses personnes qui cherchaient leur salut, Jésus a montré à tout le monde qu’il venait 

établir le Royaume de Dieu pour tout homme qui écoute sa parole et croit en lui. Il a chassé les dé-

mons, guéri les malades, délivré du péché, évangélisé les pauvres, formé des disciples, confondu ses 

adversaires, ressuscité les morts, révélé les bienfaits de sa parole toute-puissante, encouragé les faibles, 

attiré les foules, dominé les forces de la nature, appelé à progresser dans la foi. 

 

A travers ce que Jésus a fait, tous ont été amenés à se demander ce qu’il est. Aussi, Jésus va-t-il main-

tenant entreprendre de révéler le Mystère de sa personne. Car, s’il est important de connaître ses 

œuvres, il est encore plus important de connaître sa personne. Comme celle-ci dépasse ce que les 

hommes peuvent en comprendre, Jésus va se révéler peu à peu selon les capacités de chacun. C’est ce 

que nous allons voir. 

 

 

2.   RACONTER  Lc 9,10-45 

 

A.  Selon les significations suivantes : 

 

1° Jésus, le Pain de Dieu, caché (–) et rassasiant (+) (Lc 9,10-17) 

 

Les Apôtres et les foules attachées à Jésus  (Lc 9,10-11) 

Les Apôtres reviennent de leur mission et rapportent à Jésus ce qu’ils ont fait, car la mission n’est pas 

un travail quelconque mais une œuvre que Jésus charge d’accomplir en son nom et dont il doit con-

naître le résultat. Jésus mène alors ses Apôtres à l’écart dans le but de se révéler à eux. 

Mais les foules, qui ont bénéficié de la mission des Apôtres et sont gagnées à leur conviction, veulent à 

leur tour mieux connaître Jésus et se mettent à le suivre. Le Sauveur puissant et bon accueille aussitôt 

ces foules, les instruit du Royaume et guérit les malades qu’elles ont péniblement apportés avec elles. 

Il montre ainsi combien l’empressement des fidèles lui est agréable. 

 

La multiplication des pains  (Lc 9,12-17) 

Les Apôtres pensent que la foule a obtenu ce dont elle avait besoin, et qu’il est temps qu’elle aille se 

ravitailler dans le monde. Mais Jésus veut qu’ils lui donnent eux-mêmes à manger. Comprenant que 

tout n’est pas fini, ils remarquent leur propre indigence, mais sont prêts à faire ce qui leur est possible.  

Alors Jésus se sert de leurs pauvres provisions, bénit les 5 pains et les 2 poissons (comme il le fera à la 

dernière Cène pour l’Eucharistie), les donne aux disciples, et ceux-ci, au fur et à mesure qu’ils les dis-

tribuent aux 5000 hommes, voient cette nourriture se multiplier par leurs mains. Tous sont rassasiés 

et il y a encore des morceaux en surabondance. Ce que les disciples découvrent, ce n’est pas seulement 

la puissance divine de Jésus, c’est surtout que cette puissance se trouve aussi dans la nourriture bénie 

par lui, et donc que Jésus a voulu se révéler Pain de vie pour le rassasiement des croyants. 

 

 



2° Jésus, le Messie de Dieu, reconnu (+) et souffrant (–)  (Lc 9,18-27) 

 

Profession de foi de Pierre et 1ère annonce de la Passion  (Lc 9,18-22) 

Cette fois-ci Jésus est seulement avec ses disciples, car il se propose de lever un coin du Mystère de sa 

personne : sa messianité, telle qu’elle est aux yeux de Dieu. C’est pourquoi il prie son Père de les éclai-

rer. Afin que les disciples sachent que leur découverte ne vient pas de l’homme mais de Dieu, il leur 

demande d’abord ce que les foules pensent de lui. Comprenant que Jésus veut maintenant traiter de sa 

propre personne, ils lui disent ce qu’ils ont entendu sur ce point au cours de leur mission (voir Caté-

chèse précédente). 

Puis Jésus leur demande ce que eux croient de lui. Pierre, sentant que les autres disciples pensent 

comme lui, répond au nom de tous et comme responsable de tous : «  ». Il ne dit pas 

seulement « le Christ, le Messie », car il sait que le Messie est vu par les juifs comme venant des 

hommes, mais il ajoute « de Dieu », parce qu’il vient subitement de connaître que Jésus vient de Dieu. 

Alors Jésus interdit sévèrement à ses disciples de le divulguer, car les gens n’ont pas reçu cette grâce et 

comprendraient de travers. Et comme les disciples pensent que le Messie de Dieu ne peut que réussir 

aux yeux des hommes, il se révèle être «  », c’est-à-dire le Messie venant aussi des 

hommes et devant être humilié et rejeté, bien qu’il soit destiné à être glorieux. C’est la 1
ère

 annonce de 

la Passion et de la Résurrection. 

 

Conditions pour suivre Jésus  (Lc 9,23-27) 

Jésus s’adresse alors à tous, c’est-à-dire qu’à travers les disciples il voit aussi les chrétiens jusqu’à la fin 

du monde ; il parle donc à deux niveaux : celui des disciples présents et celui de l’Église future. A tous 

ceux-là qui veulent « venir derrière lui » ou « à sa suite », c’est-à-dire se soumettre et correspondre à sa 

façon de penser et d’agir, Jésus donne d’abord trois conditions qui les feront participer à sa passion et à sa 

résurrection : 

– 1° « se  » : rejeter toute pensée et toute action qui s’opposent à celles de Jésus ; 

– 2° «  » : condamner ses péchés, combattre les tentations et accepter  

  les épreuves sans redouter de souffrir pour Jésus ; 

– 3° «  » : se laisser instruire et conduire par Jésus et l’imiter. 

Puis il ajoute trois avertissements :  

– v. 24 : ne pas épargner sa vie, mais l’offrir à Jésus ; (à cause de moi) 

– v. 25 : ne pas préférer une vie réussie à son propre salut ; (gagner le monde entier) 

– v. 26 : ne pas faire peu de cas de Jésus maintenant humilié. (ne pas rougir du Christ) 

 

Ensuite, évoquant plusieurs niveaux de compréhension, Jésus annonce que quelques uns seulement 

verront le Royaume de Dieu avant de goûter la mort. Le niveau qu’il suffit de retenir ici, c’est la 

transfiguration qui suit et où trois disciples seulement le verront dans sa gloire, car le Royaume, c’est 

d’abord le Mystère de Jésus. 

 

3°  Jésus, le Fils de Dieu, glorieux (+) et humilié (–)  (Lc 9,28-45) 

 

La Transfiguration  (Lc 9,28-36) 

Jésus prend avec lui les trois disciples qui ont été témoins de la résurrection de la fille de Jaïre 
1

. 

Comme il les reprendra encore pour son agonie, il va leur montrer sa gloire pour les fortifier en vue 

de ce moment-là. Jésus prie de nouveau, pour qu’ils accèdent à une découverte plus haute de sa per-

sonne. Pendant sa prière, une lumière éblouissante émane de lui : c’est sa divinité qui transparaît à 

travers son humanité. La Transfiguration n’est pas la résurrection, mais elle est du même ordre et est 

un relais qui y mène, car ressusciter, c’est être divinisé. Au même moment, Moïse et Élie, auréolés de 

sa gloire, apparaissent à ses côtés et conversent avec lui du «  » c’est-

à-dire de sa passion, car ils doivent en bénéficier eux aussi. Or Moïse représente la Loi, et Élie les Pro-

phètes : tous les textes de l’Ancien Testament sont donc d’accord avec l’Évangile de Jésus et annon-

cent sa Passion. 
2

 Entre temps, les trois disciples sont «  », car cette vision est trop 
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 Cfr Catéchèse précédente, p. 2. - Il y a trois disciples à la résurrection de la fille de Jaïre, à la Transfiguration, à son 

agonie. 
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 Et pas sa résurrection, car le Christ est d’abord souffrant. 



forte pour eux ; mais, sachant qu’elle est un don de Dieu, ils luttent contre le sommeil, ils s’efforcent 

de rester éveillés, et ils sont récompensés. Ils voient la gloire de Jésus et, dans cette gloire de Jésus, les 

deux hommes qui sont soutenus par lui. 
3

 Ils voient donc que tout l’Ancien Testament est centré sur 

Jésus et trouve sa gloire, son sens et son achèvement dans la gloire de Jésus. 

Transporté de joie, mais ne comprenant pas pourquoi Moïse et Élie s’éloignent de Jésus, Pierre veut 

faire trois tentes pour les maintenir ensemble. Or «  ». Car Moïse et Élie se 

retirent pour montrer que Jésus est leur plénitude et non leur complément, leur Seigneur et non leur 

égal, le Verbe dont ils ont parlé jadis et devant qui ils doivent s’effacer. Par contre, les disciples, eux, 

ne comprenant pas plus, pensent que Moïse et Élie doivent rester leurs maîtres avec Jésus en premier, 

que la Loi et les Prophètes doivent rester ce qu’ils sont et à côté de Jésus, doivent être compris comme 

ils sont et non tels que Jésus les comprend. 
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 Devant cette incompréhension intervient la Nuée, ex-

pression du Saint-Esprit, afin qu’ils sachent qu’ils devront plus tard être transfigurés à leur tour par le 

Saint-Esprit, c’est-à-dire recevoir le Saint-Esprit qui leur fera comprendre la Transfiguration de Jésus 

et qui suscitera l’Église qu’ils représentent. Comme la Nuée accompagnait Israël au désert, comme elle 

était descendue sur le temple de Salomon, comme elle avait couvert de son ombre la Vierge Marie, 

ainsi enveloppe-t-elle les 3 disciples ; et leur entrée dans cette présence suscite leur crainte, ce qui ma-

nifeste que le Saint-Esprit est Dieu également. Mais il est une chose que les disciples doivent absolu-

ment comprendre, et c’est pourquoi de la Nuée se fait entendre la voix du Père : « 

 ». Voilà ce qu’ils devront toujours retenir : Écouter Jésus qui est le propre Fils de 

Dieu. Ainsi s’est révélée la Sainte Trinité. Quand les disciples eurent appris cela, ils ne voient plus que 

Jésus seul. Ils découvrent ainsi que tout est en Jésus, et en Jésus pauvre, faible, mortel. Et ils ne disent 

rien à personne, car cette vision les dépasse et est indicible : c’est seulement après la résurrection de Jé-

sus que la Transfiguration peut être bien comprise.  

Ils savent seulement deux choses clairement : Jésus est Dieu,  et : ils doivent l’écouter. 

 

Une guérison inutile et 2ème annonce de la Passion  (Lc 9,37-45) 

Un démoniaque n’a pu être délivré par les disciples, ce que Jésus attribue à « 

 », c’est-à-dire animée elle-même de l’esprit mauvais. Cependant, dans sa bonté et parce qu’on 

le prie d’affronter son implacable ennemi, le démon, Jésus le guérit. Il montre ainsi qu’il va travailler 

dorénavant à débusquer Satan de ses pensées, des situations, des comportements derrière lesquels il se 

cache, sans tenir compte des difficultés, des hostilités, des humiliations, des coups dont il sera l’objet 

et qui l’achemineront vers sa Passion. 

Certes, tous voient déjà dans le miracle une grande merveille de Dieu ; mais surtout, ils s’étonnent que 

Jésus, qui pour eux n’est qu’un homme, puisse faire tout ce qu’il fait. Voilà pourquoi Jésus attire 

l’attention de ses disciples sur le sens véritable de ce qu’il vient de faire : « Il vous faut enfoncer dans 

vos oreilles et méditer que le sort du Fils de l’homme est d’être livré aux mains des hommes qui en fe-

ront ce qu’ils voudront ». Mais les disciples ne comprennent pas 
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 et, craignant d’entendre le pire, pré-

fèrent ne pas l’interroger. 

 

 

B.  En insistant sur les points suivants : 

 

1. – La crainte et l’amour de Dieu : ils sont tantôt encouragés, tantôt mis à l’épreuve ; mais les dis-

ciples s’efforcent de les garder et de les développer. On le voit au fait qu’ils veulent faire 

immédiatement la volonté de Jésus. 

 

2. – La personne de Jésus comme Dieu et comme homme, comme Messie de Dieu et Fils de l’Homme, sa 

puissance et sa faiblesse, sa gloire et son humiliation, son inaccessibilité et sa proximité, sa 

compassion et son inflexibilité. Ces deux aspects doivent être gardés intacts, sans préfé-

rence pour l’un ou l’autre. Ils seront facilement suggérés si les faits sont racontés selon leur 

sens. Ne pas oublier le soin que prend Jésus de révéler ce qu’il est à tous selon la capacité de 

chacun. 
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 Littéralement : qui se consolidaient en lui. 
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 Ils ne le comprennent donc pas encore comme « l’Exégète ». 
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 Comment un Dieu peut-il être appelé à mourir ? 



 

 

 

 

 

 

3.   LA  FEUILLE  

 

     Luc  9,23-27 et Chant  :  D 5 

 

 

 

 

4.   QUESTIONNAIRE 

 

– Comment Jésus réalise-t-il la multiplication des pains ?  Que te rappelle-t-elle ? 

 

– Comment les disciples ont-ils contribué à cette multiplication ? 

 

– Qu’ont découvert les foules sur la personne de Jésus ? 

 

– Qu’ont découvert de bien mieux les disciples ? 

 

– Comment se manifeste la Sainte Trinité à la Transfiguration ? 

 

– Qu’ont vu et entendu les trois disciples sur la montagne ? 

 

– Pourquoi Moïse et Élie apparaissent-ils à côté de Jésus ? 

 

– De quoi Moïse et Élie parlent-ils avec Jésus ? 

 

– Qu’est-ce que Jésus demande à tous pour le suivre ? 

 

– Que dit Jésus pour annoncer sa Passion ? 

 

 

 

 

5.   AU  CAHIER 

 

 

– Dessiner la Transfiguration. 

 

 

– Comment Jésus annonce-t-il sa Passion ? 

 

Jésus dit à ses disciples : le Fils de l’homme doit beaucoup souffrir, être rejeté par les anciens, les grands-prêtres et les 
scribes, être mis à mort et le troisième jour ressusciter. 

 

 

 

 

 



La  vie  du  disciple  avec  Jésus 

(Luc 9,23-27) 

 

Jésus disait à tous : « Si quelqu’un veut venir derrière moi, qu’il renonce à lui-même, qu’il porte 

sa croix chaque jour, et qu’il me suive ! Car celui qui voudrait sauver sa vie, la perdra ; mais celui 

qui perdra sa vie à cause de moi, celui-là la sauvera. D’ailleurs, que sert à l’homme d’avoir gagné 

le monde entier, s’il se perd lui-même ? Car celui qui aura rougi de moi et de mes paroles, de ce-

lui-là le Fils de l’homme rougira quand il viendra dans la gloire de son Père. Or je vous le dit en 

vérité : Il y en a ici qui ne goûteront pas la mort, avant d’avoir vu le Royaume de Dieu ». 

 

Commentaire : 

  Les disciples viennent de découvrir que Jésus est le Christ de Dieu, c’est-à-dire le Messie. Mais Jésus 

leur dit qu’ils n’ont pas encore tout compris. Il leur faut encore découvrir que le Fils de l’Homme doit souf-

frir, mourir et ressusciter. Et pour comprendre ceci, ils doivent à leur tout souffrir, mourir et ressusciter 

avec lui. Qu’est-ce que cela veut dire ?  Écoute bien. 

 

  Il y a des gens qui font toujours ce qu’ils aiment et qui rejettent les choses difficiles. Il y en a d’autres 

qui cherchent à s’enrichir, à s’amuser, à être plus forts que les autres, et qui veulent conquérir les plus belles 

choses du monde entier. Il y a aussi – hélas ! – des chrétiens qui n’aiment pas les paroles de Jésus, qui sont 

gênés de vivre avec lui, et qui rougissent de lui et de l’Évangile quand ils sont devant les autres. « Ceux-là, dit 

Jésus, veulent sauver leur vie, gagner le monde entier, mais en réalité, ils perdront tout, leurs biens et leur 

vie, et je rougirai d’eux devant mon Père ». 

 

  Le disciple, au contraire, n’agit pas ainsi. Il aime écouter Jésus, il le choisit comme son Maître et son 

ami, il pense à lui jour et nuit, il ne rougit pas de lui ni de ses paroles devant les autres, il n’a pas peur de lut-

ter contre le péché, de faire des choses difficiles pour Jésus, et de perdre sa vie pour lui s’il le faut. Celui-là 

porte sa croix, souffre avec Jésus et meurt avec lui, mais il aura une très grande récompense. Car Jésus sau-

vera sa vie, il parlera de lui à son Père avec fierté, il vivra toujours avec lui, il le ressuscitera, et même, s’il le 

veut bien, il se montrera à lui dans sa gloire dès ici-bas, comme aux 3 Apôtres qui l’ont vu transfiguré sur la 

montagne. 

 

  A toi aussi Jésus adresse ces mêmes paroles. Il désire tellement que tu le suives, que tu marches avec 

lui en portant la Croix, que tu lui sois semblable, et qu’ainsi tu fasses « un » avec lui. Jésus attend ta réponse. 

Laisse parler ton cœur, et demande-lui de t’aider à le suivre partout où il ira. 

 

 

Prière  :  D 5 

 

Refrain :  Tu es, Seigneur, le lot de mon cœur,       

 Tu es mon héritage ;         

 En toi, Seigneur, j’ai mis mon bonheur,      

 Toi, mon seul partage ! 

 

1. Je pense à toi le jour, la nuit, ô Seigneur ! 

 Et c’est ta main qui me conduit, ô Seigneur ! 

 

2.  Préserve-moi de tout faux pas, ô Seigneur ! 

 Mon cœur ne veut servir que toi, ô Seigneur ! 
 

3. Sur toi les yeux toujours fixés, ô Seigneur ! 

 Je chante et marche en sûreté, ô Seigneur ! 
 

4. Que peut la mort pour m’engloutir, ô Seigneur ! 

 Car du tombeau je dois surgir, ô Seigneur ! 

 

5.  Devant ta face il n’est que joie, ô Seigneur ! 

 Joie débordante auprès de toi, ô Seigneur !  


